
Luc 16, 1-8  Parabole du gérant habile 
 

Puis Jésus dit à ses  disciples : « Un homme riche avait un gérant qui  fut acccusé devant lui de 
dilapider ses biens. 
 Il le fit appeler et lui dit : “Qu’est-ce que j’entends dire de toi ? Rends les comptes de ta gestion, car 
désormais tu ne pourras plus  gérer mes affaires.” 
 Le gérant se dit alors en lui-même : “Que vais-je faire, puisque mon maître me retire la gérance ? 
Bêcher? Je n’en ai pas la force. Mendier ? J’ en ai honte. Je sais ce que je vais faire, pour qu’une fois 
écarté de la gérance, il y ait des gens qui m’accueillent chez eux.” Il fit  venir alors, un par un, les 
débiteurs de son maître et il dit au premier : “Combien dois-tu à mon maître ?” 
 Celui-ci répondit : “Cent jarres d’huile.” Le gérant lui dit : “Voici ton reçu ; vite, assieds-toi et écris 
cinquante.” Il dit ensuite à un autre : “Et toi, combien dois-tu ?” Celui-ci répondit : “Cent sacs de blé.” 
Le gérant lui dit : “Voici ton reçu, écris quatre-vingts.” 
Et le maître fit l’éloge du gérant trompeur parce qu’ il avait agi avec habileté. En effet, ceux qui 
appartiennent à ce monde   sont plus habiles vis-à-vis de leurs semblables que ceux qui 
appartiennent à  la lumière. 
 

 Si tu es endetté, ce serait un grand soulagement d’avoir un cadre bancaire pour mettre fin à la dette. Dieu 
a déjà annulé ma dette. Je suis libre devant Dieu et je suis très reconnaissant (e). 

 Les félicitations du maître peuvent sembler étranges, jusqu’à ce que je me rende compte que ce que le maître 
estime c’est l’imagination, l’énergie et l’engagement demontré par l’adminitrateur. Des valeurs maîtresses. 
Est-ce que je pense à la façon dont je peux utiliser mon imagination pour la mettre au service des autres, 
au nom de l’Évangile ? 

 L’Évangile dit que nous pouvons apprendre même des gens malhonnêtes qui sont rusés. Le gérant s’adapte 
rapidement à une crise. Quand la crise m’affecte, est-ce que je me tourne vers Dieu et est-ce que je vois  ce 
que je peux faire, ou est-ce que je laisse la crise ruiner ma vie? 

 


